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Les caractères du s|)('cimeii qui fait Tobjet de celle description ne sont

vi'aisemblaMeiiienl pas ceux des adultes, et ceux-ci doivent ac(jucrir une

taille bien supérieure. Il est rare, en elï'et, (pje, dans le groupe Eupa-
lœmon, les espèces à pinces recouvertes de poils feutres possèdent des

membres de la paire ne dépassant pas Ini-joement la longueur du corps,

surtout chez les adultes d. Aussi nous semble-t-il préférable de laisser indé-

cise la détermination de cette seconde forme, en labsence d'un nombre
sullisant de spécimens.

Cette espèce provient, comme la précédente, de la région du Haut-

Congo
(

septembre 1897).

DiAGNOSE D^UN AmPUIPODENOUVEAU

(Orghestia excavata) provenant du Haut-ZambÈze
,

PAR M. Ed. Chevreux.

L'Amphipode décrit ci-dessous a été rapporté du Haut-Zambèze par le

regretté naturaliste Edouard Foà
,

explorateur de l'Afrique centrale. Bien

que nous n ayons pas de renseignements précis sur l'habitat de celte

espèce, il semble certain qu'aucune Orchestie n'avait encore été trouvée

à une aussi grande distance du iittoral. Les exemplaires sont au nombi-e de

cinq : trois mâles et deux femelles. Le plus grand d'entre eux ne mesure

que 7 millimètres, ce qui range la nouvelle espèce au nombre des plus

petites du genre Orchestia. Voici les principaux caractères de VOrchestia

excavata.

Mâle. —Corps fortement comprimé. Plaques coxales des deux pre-

mières paires un peu plus hautes que les segments correspondants du

mésosome. Plaques coxales de la cinquième paire beaucoup plus larges que

hautes. Piac[ues épimérales des trois segments du métasome crénelées au

bord postérieur et terminées en arrière par un petit prolongement aigu.

Bord dorsal du deuxième segtnent de l'urosome débordant fortement sur

celui du troisième segment. Yeux grands, ovalaires. Antennes supérieures

plus ou moins mutilées chez tous les exemplaires recueillis. Antennes infé-

rieures atteignant à peu près le tiers de la longueur du corps. Dernier

article du pédoncule beaucoup plus long que l'article précédent. Flagellum

plus court que l'ensemble des deux derniers articles du pédoncule et com-

posé de treize articles. Gnathopodes antérieuis à peu près de mêmeforme

((ue ceux du type du genre, Orchestia littorea (Mont.), mais beaucoup plus
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robustes. Bord paimaire du prop ode légèrement concave. Dactyle aussi long-

que le bord palmaire. Propode des gnathopodes postérieurs ovale , le bord

palmaire n'étant séparé du bord postérieur que par une petite échancrure.

Dactyle fortement recourbé, beaucoup plus long- que le bord palmaire.

Pattes des cinq paires suivantes garnies de nombreuses petites épines.

Article basai des pattes des trois dernières paires crénelé au bord pos-

térieur. Branche des uropodes de la dernière paire aussi longue que le

pédoncule. Telson légèrement éch ancré à l'extrémité, garni de douze épines

d'inégale taille.

Femelle, —Antennes inférieures un peu plus courtes que celles du
maie, flagellum comprenant seulement douze articles. Propode des gna-

thopodes ajitérieurs beaucoup plus court que le carpe. Bord palmaire ti-ès

petit, assez fortement échancré. Dactyle atteignant trois fois la longueur

du bord palmaire. Propode des gnathopodes postérieurs prolongé bien au *

delà de l'extrémité du dactyle.

Le nom spécifique fait allusion à l'échancrure du bord palmaire du pro-

pode des gnathopodes antérieurs.

Catalogue des Cirrhipèdes appartenant 1 la collection

DU Muséum,

PAR M. A. GrUVEL, maître DE CONFERENCES\ LA FaCULTÉ DES SciENGES,

Université de Bordeaux.

La collection des Cirrhipèdes du Muséum se compose d'un assez grand

nombre d'échantillons secs, particulièrement parmi les Operculés, et d'un

nombre considérable d'échantillons, jdus ou moins bien conservés, dans

l'alcool.

Déjà les exemplaires rapportés par le Travailleur et le Talisman ont fait

l'objet d'un important mémoire qui va paraître iiicessanunent; il en est de

même pour les Pédonculés dont l'étude paraîti a dans le prochain fascicule

des Nouvelles Archives de la Collection du Muséum.

Je ne ferai donc que ra|)peler ici les noms ou compléter la liste des espèces

renfermées dans la collection avec toutes les localités connues.

PÉDONCULES.

Genre Pollicipes Leach.

P. coRNucopiA Leach. —Concarneau; Dakar (Chaper, 1895); Corée (Bo-

bert); Saint- Jean-de-Luz (Chevreux); expédition de Jean de Mayen

(Pouchet, 1896); la Bochelle (d'Orbigny); Saint- Jean-de-Luz (Doll-

fus) ; Saint-Louis (Blondel). Quelques échantillons sans habitat.


